
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

CAMINO  
N° 99 NOVEMBRE 2010 

Cyber-bulletin international d’information 
du pèlerin et du randonneur 
bulletinCamino@aol.com 

«Tous les Chemins mènent à Compostelle » 

CADEAUX DE NOEL 
La Quatrième invention, le polar du Camino 
est de nouveau disponible, voir en dernière 
page du bulletin. Attention quantité limitée à 
100 exemplaires. Offre spéciale de Noël frais 
de port offert.  

Coup de gueule : La rédaction a rencontré en août 2010, Ronan Perenou à Bodélio  (Bretagne). 
Droit de réponse suite à l’article publié dans le Camino de Mars 2008 à propos de l’accueil à 
Bodelio (en page 3). 

Monsieur Jacques, je m’abstiens volontairement de commencer cette lettre par « Cher Ami Pèlerin », 
tellement je trouve honteuse la façon dont vous avez jugé « l’Ospitalité » de Bodelio dans votre courrier 
adressé à la revue Camino, (Mars 2008) sans autre signature qu’un simple « Jacques ». Quel courage ! 

Sans même me dire bonjour et me laisser le temps de vous accueillir, vous avez commencé à me prendre 
de haut et à me faire la leçon sur le sens des coquilles, comme si le fait d’avoir parcouru plus de 5000 km 
sur les chemins de Saint-Jacques vous donnait le droit d’être impoli ! Et malgré cet exploit, il vous est 
difficile de faire un « détour » de 50 m pour passer à l’ospital Bodelio. Votre courrier, qui juge sans 
intérêt le chemin lui-même et le « détour » par Bodelio, insulte tous ceux qui se sont investis pour 
l’ouverture et l’entretien du chemin, pour l’accueil des pèlerins, notamment les membres de 
l’Association bretonne des amis de Saint-Jacques. Vous insultez également tous les pèlerins qui ont fait 
halte dans ce lieu : le gendre d’Henri Vincenot, le Père Jean-José Iturrioz (j’espère que ces noms vous 
disent quelque chose)… « Accueillir quelqu’un élargit le cœur de deux » : méditez cette phrase. À 
Bodelio, je n’avais jamais rencontré de marcheurs si désagréables. Et concernant l’accueil à Pont-Scorff, 
si vous aviez pris le temps de discuter avec moi, vous auriez eu les coordonnées d’un élu qui accueille 
les pèlerins. Je vous souhaite de continuer à marcher, en espérant que le Chemin vous transforme. Bon 
chemin ! Ronan PERENNOU« Ospital » Bodelio  29 340 Riec sur Belon 

Le pèlerin choisira son chemin 
 
Sur la voie du Puy, entre CONDOM et EAUZE dans le Gers, on peut choisir... est-ce une chance de ne pas 
choisir ?  Mais n'est-ce pas un luxe que de pouvoir choisir ? L'un dira : ce tracé est plus court, mais il n'y a pas de 
magasins ! Un autre rétorquera : on ne marche que sur du goudron, mais que les vues  
sont belles... Entre ces deux petites villes gasconnes plusieurs variantes possibles : donc " le pèlerin choisira son 
chemin " à 1 h 30 après CONDOM il pourra faire un petit crochet pour  
passer et visiter LARRESINGLE qu'il traversera pour redescendre vers  
le Chemin, après avoir traversé l'Osse par le Pont de l'Artigues  
(1000 km de St Jacques) construit au XII° pour le pèlerin, il pourrait  
aussi passer par le Hameau de VOPILLON et admirer sa petite église  
fontevriste et ses fresques que des amoureux du site tentent de sauver. 
De plus, aujourd'hui, le Chemin Historique du Puy passant par le  
Village de LAGRAULET, selon l'Abbé Loubès, référence en la matière,  
est une autre possibilité offerte pour rejoindre EAUZE, plus court de près  
de 4 Kms il rejoint le tracé habituellement indiqué dans les Guides à  
la hauteur de LAMOTHE, 8 km avant EAUZE. 
 
Catherine depuis les Hauteurs Gersoises... 
PS A quoi bon polémiquer, s'il y a des gens qui défendent leurs  
intérêts, d'autres ne se préoccupent que de celui du pélerin...  

J'ai effectué la partie Française du chemin au départ du Puy. Je me suis arrêté à Pampelune et en attendant 
la suite, je reste connecté, entre autre, en lisant le Camino. Je me souviens de toutes les belles rencontres et 
aussi de l'accueil des hospitaliers ici et là. A mon tour, j'aimerais proposer "mes services". Si vous 
recherchez une personne pour deux ou trois semaines au printemps prochain (ou avant), entre le Puy et 
Conques, n'hésitez pas à me contacter :     cmicoud(chez)hotmail.com 

J'ai eu la surprise de lire dans le camino 
d'octobre (Camino 98) un message que 
j'avais envoyé à titre personnel, sans 
demander qu'il soit publié, à propos de la 
confrérie fraternelle des jacquets de 
France. Mon but n'était ni de lancer une 
polémique, ni d'offenser personne, 
mais de remercier pour l'article publié à ce 
sujet en juillet (Camino 95) et qui me 
semblait suffisamment explicite, sans qu'il 
fût nécessaire d'en rajouter.
Pauline+ 
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Le peregrino et les bons pères. 
 
Printemps 2010. Depuis des semaines, le peregrino marchait solitaire sur le chemin du Levant. Son âme 
habitait un brave homme que rien ne pouvait distinguer dans la foule des passants ordinaires. La prière se 
révélait un exercice difficile. Il récitait les mots appris dans l'enfance. Les gestes rituels lui étaient nécessaires 
pour mieux se situer dans la tradition des jacquets d'autrefois, pour affirmer sa présence éphémère hors des 
tentations du monde. On voyait la coquille sur son sac ; aux cairns il ajoutait des pierres et il aimait le symbole 
de la bénédiction du pèlerin.  
 
Un soir, dans le petit bourg de T., juste en face de l'ayuntamiento, il trouva un lit dans l'ancien couvent des 
Sœurs de charité. La journée avait été difficile sous la pluie et le vent ; les pieds alourdis dans la glaise rouge 
avaient longtemps perdu le chemin englouti dans des marais profonds. Il connut ces heures où le doute 
s'installe. Il lui fallait le réconfort de sa communauté, de son église ; que l'un des bergers du troupeau lui 
témoigne reconnaissance et compassion. Guidé par des mesures d'harmonium, il pénétra dans la chapelle, 
écouta l'homélie d'un Chanoine dont il retint le mot de santidad sans trop comprendre si c'était un objectif ou 
la sanction de la vie.  
Et, comme souvent, lorsque la Bendicion al peregrino n'était pas offerte collectivement, il oublia sa fatigue, 
força sa timidité et se posta à la porte de la sacristie pour solliciter le rite de son " ordination ". La formule " 
sacramentelle " et la sainte main apposée sur son front l'adouberaient dans sa qualité d'ermite ambulant en 
même temps qu'elles chasseraient les dangers du chemin. 
 
L'homme de Dieu s'étonna de cette intrusion auprès d'un vieux convers et déclara, à voix bien forte que 
personne ne put perdre, sans porter un regard vers notre pèlerin : " s'il veut sa bénédiction qu'il m'appelle sur 
mon portable demain, je lui enverrai par téléphone. " Le frère rit de bon cœur pour complaire à son maître. Le 
peregrino quitta la chapelle peiné, meurtri, et s'en fut errer dans les rues de la ville. 
 
Sur le parvis de la collégiale, des hommes prenaient les derniers feux du soleil ; il s'approcha. On lui assura 
que le beau temps arrivait. Une main se posa sur son épaule et il entendit la prière : Dios poderoso… dirige su 
camino según tu voluntad… Au travers de ses yeux embués, il vit vers le haut du clocher quelques cigognes 
rejoindre leurs nids et une croix au revers d'un blouson de toile ; il articula Amen et remercia le prêtre 
inconnu.  
Longtemps après, les nuages de Galice annoncèrent la fin prochaine du voyage. L'église paroissiale s'appelait 
saint Michel. Tout en rondeur était le curé de L. Un merveilleux sourire illuminait un visage sur lequel 
s'épanouissait une barbe de trois jours. La demande du pèlerin le surprit. " Pourquoi veux-tu encore une 
bénédiction ? Je viens de te la donner. N'ai-je pas dit à toi et à toute l'assistance après le sacrifice : Je vous 
bénis au nom du Père, du Fils et du Saint Esprit. Allez dans la paix de Dieu ? Nous menons tous notre 
pèlerinage sur cette terre ; toi tu marches ton chemin, mes paroissiens suivent le leur qui n'est pas moins beau. 
Ne sommes-nous pas tous unis dans le même Amour ? " Il ajouta l'air un peu sévère : " c'est bien ce que tu fais 
mais ne te crois pas investi d'une mission particulière. N'exige pas qu'on te distingue des autres. " Le ton 
paternel marquait la volonté de ne faire aucun reproche ; c'était simplement un rappel à l'humilité oubliée. 
"  ¡ Claro, Padre : vous avez raison ! " Le peregrino serra dans ses deux mains celle du curé avec le clin d'œil 
lumineux de celui qui vient de tout comprendre.  
 
Il reprit sa marche vers Ourense et Santiago, rendant grâce à l'Apôtre pour la beauté du monde et des 
rencontres sur le Chemin y compris celle d'un Chanoine à l'humour aigrelet. 

Dans le «Camino » de juillet 2008, Rodolphe Latreille nous parlait du « Chemin des Sanctuaires » au Québec ; un 
grand merci à lui et à Denis Leblanc qui est à l'origine de ce chemin. Cet article a éveillé ma curiosité et, comme en 
cette année jacquaire nous ne souhaitions pas, mon épouse et moi, affronter le flot de pèlerins sur les chemins de 
Compostelle, nous sommes partis le 26 juin pour Montréal. Notre " Chemin des Sanctuaires " s'est bien passé. Un 
peu frais et humide au départ de Montréal, et la canicule ensuite, mais nous sommes arrivés à bon port, et ce fut un 
moment très émouvant, à Saint Anne de Beaupré. Nous avons fait 360 Kms en 18 jours, la plupart du temps sur 
des petites routes, droites et avec peu d'ombre, donc un chemin pas toujours génial (c'est la partie la moins 
agréable d'après les connaisseurs), mais un accueil extrêmement chaleureux de tous les Québécois. 3 à 4 fois 
entre chaque étape des maisons ou des fermes affichaient le sigle du « Chemin des Sanctuaires », ce qui signifie 
que les pèlerins peuvent se reposer, en général sur une balançoire, disposer de " la salle de bain " et avoir le plein 
d'eau fraiche. La plupart du temps les personnes venaient " jaser " un peu avec nous. A notre arrivée à Saint Anne 
de Beaupré, il nous a été proposé de participer à la messe en temps que pèlerins. Donc nous sommes rentrés en 
procession derrière le prêtre et avons posé nos sacs à dos et nos bâtons devant l'autel puis nous nous sommes 
assis dans le chœur. Le prêtre a salué les différents groupes puis a annoncé : vous avez remarqué les personnes 
qui me suivaient avec leur sac à dos, ce sont nos pèlerins marcheurs, un groupe qui est parti de l'oratoire Saint 
Joseph à Montréal et un couple qui est parti de Pointe au Père près de Rimouski. J'aimerais seulement leur 
souhaiter la bienvenue par des applaudissements.   Gilbert 
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Les Vuvuzelas de Saint-Jacques 
Finalement la finale n’a pas eu lieu au Cap, ni même au Cap Finisterre ! Mais à Saint-Jacques ! C’est là que le 
Mondial 2010 de la foi s’est retrouvé le 25 juillet, avec sa foule de supporters du monde entier, venus exprès à 
pied, et fraternisant tous ensemble dans la joie et la fête ! Jubilons, Jubilé oblige, c’est l’Année sainte ! Le mot 
Jubilé vient de l’hébreu Yôbel, le cor qui servait à annoncer cette année sainte. C’est donc au son des 
Vuvuzelas qu’a résonné cette année jubilaire, puisqu’il faut bien l’appeler ainsi plutôt qu’année jacquaire. 
« Jacquaire » fait trop « Jackpot » : une convergence astrale fait que la Saint-Jacques « tombe » un dimanche, 
boum, un zeste de superstition, paf, un coup de baguette magique, et hop, l’année devient jacquaire ! Mais 
non, c’est bien plus fort que ça : elle devient Sainte ! « Année de grâce, où chacun se convertit, où les esclaves 
sont affranchis, les prisonniers libérés, et où les péchés sont pardonnés ». Le voilà le gros lot ! Bonne nouvelle 
pour les pauvres, consolation des cœurs blessés, huile de joie à la place des vêtements de deuil, la louange 
remplace le désespoir ! Isaïe ne radine pas sur les mots (et ce n’est pas fini, des chapitres 61 et 62 coule à flots 
la liesse de tout un peuple) ! Plutôt revigorant en temps de crise, non ? 
Mais revenons aux origines (Livre du Lévitique 25,9-19), l’année jubilaire est d’abord l’année où la terre n’est 
plus exploitée, où l’homme lui-même se met en jachère, revient à lui-même, retrouve son harmonie avec la 
terre nourricière qui lui a été confiée et l’honnêteté vis-à-vis de ses frères, et restaure ses bonnes relations avec 
Dieu. Le fruit en est la sécurité, la paix auxquelles nous aspirons tous ! Autre chose qu’une simple coïncidence 
de dates, non ? Alors ? Cette année notre pèlerinage est une mise en jachère, un repos salutaire, pour restaurer 
une sorte de jardin d’Eden ! Je lis que les français ont de plus en plus de mal à décrocher en vacances. Alors, 
le pèlerinage jubilaire ne pourrait-il pas être l’occasion de réapprendre à décrocher (en laissant le téléphone 
raccroché), pour raccrocher les bons wagons ? Sonnez vuvuzelas, cors aux pieds et yôbels, cette année est 
saine et Sainte ! 

Partant de St Jean Pied de Port, ceux qui se lancent vers Roncevaux n'ont pas, en général la perspective 
de revenir à St Jean Pied de Port, à moins que Roncevaux ... ou Pampelune soient l'arrivée d'une marche 
par tronçon...   
En tout cas, il est bon de savoir qu'il y a, depuis cette année, un bus qui assure chaque jour la liaison Pampelune 
- St Jean Pied de Port, avec arrêt à 15 h à Roncevaux...  L'information m'a été donnée par l'office de Tourisme de 
St Jean Pied de Port et nous avons pu utiliser ce service en juillet. Par contre, au point d'information de 
Roncevaux, on affirme avec certitude qu'il n'y a pas de bus pour relier St Jean Pied de Port, mais qu'il faut 
demander un taxi   (au prix de 40 euros), alors que le bus coûte 2 euros par personnes. A se demander s'il n'y a 
pas une " pression " de l'entreprise de taxis pour ne pas faire connaître l'existence du bus. Pour ma part, je 
souhaite le faire savoir aux lecteurs du " Camino " 
Roland Gautreau   (gautreau.roland(at)wanadoo.fr) 

Conférences connaissances du monde en Septembre et Octobre 2010 (chemin vers Compostelle) 
Mardi  9/11        FEURS      Maison de la commune  à 15 h et 18 h 
Mercredi 10/11   LONS LE SAUNIER  salle CARCOM  à 14 h 30  et 20 h 30 
Samedi 13/11    PUSIGNAN    Centre culturel  à 20 h 30 
Lundi 15/11       VILLEFRANCHE SUR SAONE à 14 h 30, 17 h 30 et 20 h  30 
Mardi 16/11       CHASSIEU   Le Karavan théâtre à 14 h 30  et  20h 
Jeudi 18/11        LYON    Salle Rameau  à 15 h et 18 h 30 
Vendredi 19/11      "               "              à  15 h et 18 h 30 
Samedi 20/11        "               "              à  14 h 30 et 17 h 30 
Dimanche 21/11     "               "             à  15 h 
Lundi 22/11           "               "              à 15 h et 20 h (Pathé Cordeliers) 
Mardi 23/11           "               "              à  15 h et 19 h 
Mercredi 24           "               "              à 15 h et 18 h 30 

COMPOSTELLE 2000 organise le dimanche 12 décembre 2010, une marche à travers Paris sur le 
chemin de Compostelle. Saviez-vous que pendant des siècles, avant de se rendre à Tours et de continuer vers 
Santiago, les pèlerins venant des Flandres, d’Allemagne et de Scandinavie passaient à Saint Denis et traversaient 
Paris pour continuer au sud vers Tours et Santiago ? Leur passage reste inscrit dans le paysage urbain : tour Saint 
Jacques, rue St Jacques, église Saint Jacques Saint Christophe, ainsi que dans les témoignages couchés dans les 
archives, tel l’hôpital St Jacques aux Pèlerins. Le tracé du GR 655 par la Fédération Française de Randonnée existe 
dans la ville. Dans le but de valoriser cette « Via Turonensis » dans la traversée de Paris, l’association Compostelle 
2000 œuvre pour un balisage en coquilles de bronze. Elle vous propose une marche de sensibilisation, avec 
commentaires, d’environ 14 km. Départ à 9h30 de la basilique St Denis (93) ou à 11h30 place de Bitche (paris 19e) 
pour rejoindre la rue Saint Jacques dans l’après midi. Cette marche est ouverte à tous, le pique nique sera tiré du 
sac. Renseignements : Compostelle 2000 26 Rue de Sévigné - PARIS 75004 

Tél: 01 43 20 71 66  - courriel : compostelle2000@orange.fr 
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Pour Noël, offrez un livre dédicacé ! 
 
Guide spirituel des chemins de Saint-Jacques (Presses de la Renaissance), 320 p., textes, photos noir et 
blanc (14,90 euros + 2,30 euros de port) 
Les chemins du Mont-Saint-Michel. En marche vers l’Archange (Desclée de Brouwer/Pèlerin), 240 p., 
textes, photos couleur, cartes (20 euros + 3,15 euros de port) 
Tro Breiz, les chemins du Paradis. Pèlerinage des Sept Saints de Bretagne (Presses de la Renaissance), 
252 p., textes, 2 cahiers photos couleurs, cartes (19 euros + 3,15 euros de port) 
 
Merci d’envoyer votre commande avec le nom et l’adresse de la personne à qui vous souhaitez offrir 
le(s) livre(s) dédicacé(s) par son auteur à : 
Gaële de La Brosse – 32 rue Pierre Nicole – 75005 Paris 
(Chèque à l’ordre de Gaële de La Brosse) 
Renseignements : itinera@club-internet.fr 

ETONNANT : Textes trouvé sur le site de la ville de Paris « Sur les traces de Saint-Jacques », les 
balades du patrimoine. Un lecteur nous informe de son étonnement ! (voir plus bas) 

 

J’ai effectué l’année dernière au mois de septembre la route de Saint-Jean-Pied-de-Port à Saint-Jacques 
de Compostelle et une petite prolongation jusqu’au Cap Finistère. Cette année, je me suis contenté de 
suivre pour la journée du Patrimoine la balade dans Paris « Sur les traces de saint Jacques », itinéraire 
n° 34 des balades du patrimoine éditées par la Ville de Paris (www.culture.paris.fr). Mes amis, à la 
lecture de la plaquette éditée par le service culturel n’ont pas manqué de me « charrier » à propos de la 
venue et de la sépulture du saint en Espagne présentées comme une légende… Si des lecteurs de 
CAMINO peuvent apporter des arguments infirmant cette thèse, dites-le moi, cela m’évitera de payer 
des tournées générales à mes amis taquins. Merci d’envoyer vos réponses à Camino qui les publiera    
bulletinCamino(chez)aol.com 

Mon épouse et moi-même sommes devenus " Camino dépendants " après avoir cheminé, ensemble, 
trois années successives sur le Camino Frances, le Camino del Norte et du Primitivo et pour finir la voie 
du Puy. Nous envisageons de parcourir la Via de la Plata en 2011. Actuellement nous sommes incertains 
quant à notre date de départ de Séville. Départ fin mars pour arriver à Santiago mi mai ou départ fin août 
pour arriver mi octobre. Merci aux pèlerins qui pourraient nous aider à choisir la meilleure période de 
départ. Si quelqu'un souhaite un témoignage concernant nos chemins, c'est avec plaisir que nous le 
ferons.   Notre email :jmj.steiner(chez)orange.fr.        Avec nos remerciements anticipés         Jean-Marie 
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Chemin de Saint Jacques en Bretagne. Réponse à Marie (Camino octobre 2010 en page 1) 
 
J’ai fait le Chemin breton de Paimpol – St Jean-Pied-de-Port. Je ne parlerai ici que du chemin breton. J’y 
ai toujours trouvé de quoi dormir et manger pour pas cher. J’y ai fait du camping sauvage, j’allais au bar 
pour demander ¼ de rouge au bar à emporter, c’est interdit mais j’en ai eu ; lors d’un autre camping 
sauvage, des enfants sont venus me voir, et j’ai reçu du vin aux parents (de la baguette, du fromage et de 
l’eau !). Pour ceux qui ne prennent pas de tente, il faut savoir qu’en Bretagne et seulement en Bretagne, il 
existe un n° de tél central qui vous envoie à l’adresse d’un couple accueillant les pèlerins. 
Il y a aussi le bar, surtout s’il n’y a plus d’accueil chez les sœurs bien que repris dans le topo guide, on  y 
prend un verre et vous êtes envoyé à une adresse proche, pas de chance, c’est en rénovation et 40€, la 
voisine entend cela et elle propose sa chambre d’étudiant pour 20€. 
Oui vraiment le Chemin breton est un beau chemin, la débrouille est de mise mais quel plaisir. 
Si vous partez sur un Saint Jacques, de grâce ne stressez pas pour le gîte du soir, l’OT est toujours là 
pour vous aider ainsi que la mairie et le petit bar. Personnellement je ne réserve jamais, cela fait partie de 
mon plaisir de randonner. Il est possible de faire ce chemin avec 25€ par jour.   
guy.gautier(chez)gmail.com 

Festival du Mois du film documentaire 

Dans le cadre la manifestation nationale “le mois du film documentaire”, en novembre, la Médiathèque 
départementale du Tarn et Garonne et les médiathèques de Montech et Lauzerte illustreront le thème 
du voyage par deux séances de projection gratuites et tous publics. Ce Mois du film documentaire sera 
l'occasion d'un voyage... dans l'Histoire, sur les traces des Croisés partis vers l'Espagne et l'Orient pour 
défendre la chrétienté. Le mercredi 17 novembre, à la salle Laurier de Montech, projection d’une fiction 
documentaire Au Temps des croisades de Jean François Delassus (2002, 50min).  
 

Et sur les Chemins vers Saint-Jacques-de-Compostelle... 
Le vendredi 19 novembre, à 20h30, la Médiathèque Intercommunale Pierre SOURBIE à Lauzerte abordera 
40 ans d’évolution des Chemins vers St jacques de Compostelle grâce à la projection de deux documentaires  
Chemins de Compostelle réalisé en 1951 par l’abbé Henry Branthomme, sur des images de Robert 
CHATEAU. Document d’archives d’une valeur ethnologique exceptionnelle tourné sur le Camino francès, vierge 
de tout passant, de toute mode, de toute valorisation...  
Sur Les Chemins de Compostelle de Jean-Pierre Beaurenaut - "Les films du village", couleur, 52 min – 
1998. Tourné durant l'été 98, du Puy en Velay à Compostelle, et jusqu'à l'extrême pointe du "Finis Terrae", ce 
bout du monde pour l'homme médiéval. Quels rêves mettent ces pèlerins modernes en mouvement sur ce 
"chemin d'étoiles"? 
 
La soirée sera animée par l’ACIR Compostelle qui propose également l’exposition “Des chemins 
vers Compostelle à l’Itinéraire culturel européen”. A voir à la médiathèque de Lauzerte, rue de la 
garrigue, du 4 au 19 novembre : tous les jours sauf mercredi matin, samedi après-midi et dimanche, de 9h 
à 12h et de 14h à 17h. Renseignements : 05 63 94 70 03.  
 
Programme national en ligne sur : www.moisdudoc.fr et programme du Tarn et Garonne en téléchargement dans la 
rubrique “agenda” sur www.chemins-compostelle.com

A VENDRE : ANCIEN BÂTIMENT HOPITAL SAINT- JACQUES ORDIARP 64 130 PAYS BASQUE 
 
Localisation : Bâtiment d’architecture rurale souletine du 19 ème siècle. Reconstruit sur l’emplacement 
d’un ancien hôpital accueillant les pèlerins de Saint-Jacques de Compostelle. Située au centre d’un 
village, la maison est appelée localement « l’hospitalet ». 
 
Le village d’Ordiarp est situé sur le GR®78, itinéraire du Piémont pyrénéen, entre Oloron-Sainte-Marie 
et Saint-Jean-Pied de Port, à 8 km de Mauléon-Soule. Il comprend un centre d’évocation du Patrimoine 
dédié aux Chemins vers Saint-Jacques de Compostelle et une église romane du XI e siècle.  
Surface : environ 200 m2 de superficie habitable + Jardin de 400 M2. 
Etat Général : Gros œuvre (toit et murs) en bon état. Restant à aménager. Potentiel pour y créer une 
activité d’accueil touristique en gîte d’étape, de séjour ou chambre d’hôte.  
Contact : Madame LACLERGUE Denise : Tel : 06 23 64 90 42. E-mail : deniselac@voila.fr. 
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Nouvelles de la Voie de Tours 
« Les premiers seront les derniers et les derniers seront les premiers. » La voie de Tours après avoir été au 
moyen âge le premier des chemins et devenu « le dernier des chemins.. ». Mais l’Histoire nous dira son 
dernier son dernier mot. L’association Tranquilles Sur la Voie de Tours vers Compostelle s’est donnée pour 
mission de préserver la sérénité de la Voie de Tours tout en travaillant à provoquer une synergie favorable à 
toujours plus d’hôtes sur la VIA TURONENSIS. Laissons leurs la parole : 
La Mairie et l’association « Culture et 
Animation » de Cartelègue en Gironde 
unies pour la création et la gestion d’un  
refuge jacquaire : « Tout a commencé il y 
a quelques années…. dans nos projets 
municipaux nous souhaitions créer un gîte 
et puis en octobre 2007 les travaux ont 
démarré dans l’ancienne salle de 
catéchisme (notre mairie actuelle est 
l’ancien presbytère) juste en face de notre 
église ST ROMAIN. Début 2008 nous 
étions en train de finir de monter les 
derniers meubles quand un premier 
pèlerin est apparu sur le pas de la porte 
nous demandant s’il était possible de 
dormir ! Et depuis ils se succèdent, tous 
différents, et ces rencontres sont si 
riches !  Nous les accueillons dans un gîte 
simple, harmonieux, pratique, avec une 
pièce à vivre et 4 lits superposés, un coin 
cuisine et une salle d’eau WC. Les draps 
sont fournis, les lits toujours faits, nous 
demandons juste de retirer les draps en 
partant car nous les lavons »… « Après 
l’accueil et la signature du crédential nous 
faisons découvrir aux pèlerins l’église et 
son histoire »… «[Nous les conseillons] 
sur l’itinéraire suivant, les invitant à 
traverser la citadelle de Blaye avant le 
passage du bac (tourisme et découverte 
du patrimoine font partie du chemin!). » … 
« Chaque pèlerin donne ce qu’il veut c’est 
« donativo » en principe tous donnent 
quelque chose. Nous avons dans le gîte 
un livre d’or, Les commentaires font chaud 
au cœur ». 

Elisabeth SEMPERES   
 

Un Basque parti de Paris : « J’ai fait 
presque tous les chemins de Saint 
Jacques»…  « A partir de Tours, il est 
possible de cheminer de refuges en 
refuges. »… « Au point de vue religieux : 
Pas mal d’églises sont ouvertes, peut-être 
plus que dans les autres chemins. Pour 
trouver un office religieux, c’est  très 
difficile. Chaque année de pire en pire ». 
Au point de vue culturel : C’est peut-être le 
chemin le plus riche de tous les 
chemins »… « Pour tamponner les 
crédential, il y a les offices de tourisme , 
les mairies. Là, les personnes à l’accueil 
sont sensibilisées au chemin de Tours et 
font un réel effort pour vous rendre service 
et faire la promotion du chemin »… « [La  
voie est pratiquement ] plate jusqu’au 
Pays Basque. Ce chemin conduit au 

Camino Frances très ou trop fréquenté, ou 
au chemin côtier par le Nord de l’Espagne 
qui est très joli. Conclusion : Autant de 
façons de faire le chemin que de pèlerins. 
Le poids du sac diminue avec 
l’expérience. Le mien pèse moins de 6 kg 
sans la nourriture. » 

Beñat Laxague 
 

Parole de cycliste Normand : « Si la voie 
de TOURS est moins prisée de nos jours, 
alors qu'elle fut la principale au moyen 
âge, c'est probablement qu’elle n'a pas fait 
l'objet d'un marketing suffisant, technique 
sans laquelle rien ne trouve grâce 
aujourd'hui aux yeux des consommateurs 
que nous sommes. Et pourtant, tu le sais, 
quel que soit le chemin, le pèlerin y vivra 
un bonheur intense, un état favorable à 
l'introspection. » ... « Les églises romanes 
du POITOU sont magnifiques. Avec un 
peu de chance on peut aussi apercevoir 
dans les champs quelques baudets. ». A 
partir des Charentes Maritimes le balisage 
est parfait, régulièrement matérialisé par 
de belles bornes en pierre, ornées d'une 
coquille sculptée soulignée d'une flèche 
indiquant la direction. Il ne faut surtout pas 
manquer, l'église ST Pierre d'AULNAY de 
Saintonge, véritable joyau de l'art roman, 
et son remarquable cimetière où se 
jouxtent sépultures catholiques et 
protestantes en d'étonnantes tombes en 
forme de sarcophage. » ...« St Jean 
d'Angely, Fenioux et sa lanterne des 
morts, Saintes, Pons, Blaye, chacune de 
ces villes mérite un arrêt. Mais le chemin 
c'est aussi des rencontres… »…« Des 
échanges permanents: d'où viens tu? et la 
conversation qui s'engage, avec déjà 
l'impression de bien se connaître. La 
fraternité qui se dégage entre tous ces 
êtres cheminant vers le même but. 
Finalement comprendre simplement que 
dans la vie, ce qui manque le plus aux 
hommes, est de converger vers un objectif 
commun, alors que sous des aspects 
sociaux développés tout pousse vers un 
individualisme exacérbé. 

Lino Ghizzo 
 

Un Cht’i parti de Tours « Cette solitude 
que j'affectionne particulièrement me 
permet de communier avec la nature et de 
me retrouver avec moi-même dans une 
démarche spirituelle et religieuse. Cette 

voie de "grande solitude" est aussi une 
voie de grande convivialité notamment au 
niveau des personnes rencontrées que ce 
soient les hébergents (gites, maisons 
d'hôtes ou hôtels), que les personnes qui 
s'arrêtaient pour parler …. Cette voie 
assez bien balisée par les associations 
jacquaires est une voie d'avenir, elle 
permettra à tous les pèlerins épris de 
calme de solitude une alternative à la voie 
de Puy qui attirent beaucoup de monde 
pas toujours avec  l'esprit "pèlerin". »…« 
J'ai trouvé que les associations jacquaires 
étaient très présentes sur le chemin, soit 
dans la gestion de gites. »…« les 
particuliers qui ouvrent leur maison »… 
« Le contact avec tous les hébergents 
rencontrés a été dans la plupart des cas 
un vrai échange qui a très largement 
compensé la solitude du chemin. »… « Ce 
chemin se distingue des 3 autres voies 
françaises par son calme et sa tranquillité 
; et la convivialité que j'ai trouvée tout au 
long du chemin a été pour moi des 
moments de partage et une vraie joie. 

Michel DEFROMONT 
 

Une équipe de paroissiens de Dangé 
Saint Romain en Vienne : « Il y a 
maintenant peut-être une dizaine 
d'années, quelques-uns parmi nous, 
membres de l'équipe de base de la 
paroisse de Dangé saint Romain, 
accueillions, à titre privé, de rares pèlerins 
- des originaux- qui allaient à Compostelle. 
Déjà nous trouvions ces échanges 
intéressants. »… « Aujourd'hui, nous 
sommes une petite quinzaine, et , à tour 
de rôle, nous recevons des pèlerins. Et 
tous, nous éprouvons le même bonheur, 
celui de la découverte de l'autre d'abord, 
puis de la discussion, puis de la 
reconnaissance, puis de l'amitié souvent. 
Que de soirées riches de l'expérience de 
l'autre...Nous cheminons nous aussi - 
dans notre tête - nous découvrons 
d'autres milieux, d'autres motivations, 
d'autres valeurs...nous découvrons ce qui 
fait "marcher", ce qui  les "pousse en 
avant". Leur regard est le même....il voit 
au-delà; il est porteur de simplicité, de 
reconnaissance, de fraternité. » 

Claude DAGUISEL 

 
On peut retrouver l’intégralité de ces témoignages, et bien d’autres choses encore, dans 

le bulletin électronique gratuit des Hôtes de la Voie de Tours, le demander sur le site 
Web : www.tranquilles.fr 
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Ce livre est signalé par la fondation David Parou Saint-Jacques avec la mention 

                     et par Gérard du Camino, VTTCompostelle, les amis de Saint Jacques en Alsace,  
Les amis de saint Jacques Quercy-Rouergue Languedoc,   

Compostelle 2000, Les Amis de saint Jacques en Charente-Maritime… et référencé dans les 

rubriques littéraires par La Croix, Treck Magazine, La Vie, 
Balade en France, etc. 

 

Vous hésitez … Voici les avis de lecteurs… 

Patrick L. Villeneuve-sur-Yonne 
Ce livre m’a passionné, je me limitais à ne pas trop lire de pages au même moment 
pour pouvoir rester avec les personnages plus longtemps… 
Arnaud D. Limoges 
Un mélange de thriller et d’approche spirituelle… Une chose est sûre, on a envie de 
faire un bout de route sur ce chemin. 
Nicole P. Paris 
Je me suis plongée dans le polar du Camino et il ne m’a plus lâchée. 
Pierre C. Le Mans 
Ce roman m’a fait revivre les étapes successives avec toute la passion de l’auteur à 
faire ressortir la complexité, la beauté, l’effort… La fin : émouvant et quelle 
réflexion !!!  
Nicolas D. Livres-online.com 
Si vous avez du mal à trouver le sommeil, laissez-tomber : vous ne le trouverez plus 
si vous débutez ce roman. 



Augustin L.-B. Paris 
Au delà du roman policier, quelque chose de plus profond, la quête spirituelle du 
héros qui donne lieu à de très beaux passages.  
André P. Tracy-sur-Mer 
Livre fascinant et que j’ai lu d’un trait. 
Joël M. Montpellier 
Je viens de terminer ma lecture dans le silence de la nuit sans lâcher le triple fil 
adroitement tressé : l’itinéraire, l’intrigue, la spiritualité. 
 

D’autres avis sur le site du Polar :  www.lepolardecompostelle.eu 
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